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ÉDITO 
 
Ce bulletin d’informations du Comité International Permanent (CIP) du CIFAS, se veut être un outil de 
communication et d’échange dynamique autour des questions relatives aux agressions sexuelles et aux 
congrès du CIFAS. Il sera régulièrement édité et permettra aux partenaires de diffuser et de partager 
des informations relatives à toutes questions qui apparaissent pertinentes pour la pratique, la 
formation ou la recherche dans ce champ. Ainsi, nous invitons les personnes qui le souhaitent à nous 
transmettre des informations qui pourront être communiquées dans cet édito à vocation 
internationale.  
 
Ce premier numéro est une mise en histoire et en perspective de la création du CIFAS, depuis son origine 
en terre québécoise et le premier congrès en 2001, jusqu’à son évolution récente lors de sa dernière 
édition à Montpellier et l’annonce du congrès 2022 à venir à Québec (exceptionnellement reporté en 
raison de la crise sanitaire mondiale). 
  
Oui, 20 ans déjà, … et toujours autant de projets, de dynamisme et de perspectives novatrices au sein 
des CIFAS. 
 

AUX ORIGINES DU CIFAS 
 
Lorsque l’on s’interroge sur les origines du CIFAS, on s’aperçoit rapidement que le lieu de sa naissance 
et l’identité de ses « parents » sont sujets à controverses ! 
 

Quelque chose de plus gros et de francophone  
 
L’Hôpital Notre-Dame de Montréal fut un lieu décisif dans sa création : le conseil d’administration du 
Regroupement des Intervenants en Matière d’Agression Sexuelle – RIMAS – et les représentants de 
l’Institut Philippe Pinel de Montréal, ensemble, y décidèrent de faire « quelque chose de plus gros ». 
L’idée était, semble-t-il, déjà latente dans la tête de quelques intervenants québécois en matière de 
délinquance sexuelle, et son évocation lors du banquet du congrès de 1999 de l’Institut des Hautes 
Études pour la Sécurité Intérieure, à Paris, avait suscité l’intérêt de quelques acteurs européens du 
domaine. 
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Aux origines du CIFAS (suite) 
 
 1999 : le RIMAS, alors âgé de 4 ans, fonctionne sans beaucoup de moyens, avec sept administratrices 

et administrateurs dynamiques qui souhaitent donner plus d’ampleur à leurs réalisations.  

 1999 : l’Institut Philippe Pinel, auréolé de son prestige mais également très conscient de ses 
fragilités, perçoit   l’intérêt de développer une initiative ambitieuse, et francophone. 

 1999 : des projets de recherche sur la prévention de la criminalité sexuelle émergent au Québec, 
avec des subventions à la clé, et sont favorables à la naissance du CIFAS. 
 

Le projet était né et, sans savoir exactement dans quoi ils s’embarquaient, les organisateurs lancèrent 
les premières invitations… 
 

Dans le salon de Josée Rioux  
 
Sans internet, ni courriels performants à l’époque, c’est dans le salon de Josée Rioux, alors Directrice 
Générale du RIMAS, qu’à Pâques de l’an 2000, 3500 enveloppes sont préparées et expédiées pour 
répandre la nouvelle dans le monde francophone américain et européen. 
  
À l’Halloween 2000, les premières propositions de communications arrivent… pour atteindre au final 
625 inscriptions pour ce premier congrès. Le travail acharné du comité organisateur est récompensé. 
Les bénéfices financiers du congrès permirent ensuite au RIMAS de vivre pendant quatre ans. 
 
Ce premier CIFAS en 2001 fut un réel succès. La réponse des européens fut si bonne que la nécessité de 
pérenniser une telle manifestation s’imposa alors comme une évidence pour tous. 
 
Cette mobilisation des européens découlait de la collaboration et de la tradition d’échanges qui 
s’étaient tissées depuis 1981 entre l’Institut Pinel – notamment dans sa dimension hospitalo-
universitaire- avec différentes équipes en France, Belgique et Suisse; Voyages d’étude, séminaires, 
invitations réciproques aux congrès sur chaque continent mais aussi création d’une revue commune 
(Psychiatrie et Violence) et échanges informels interpersonnels avaient contribué à nouer des liens forts 
et des habitudes de rencontre.  Ajoutons que l’ouvrage de Jocelyn Aubut « Les agresseurs sexuels : 
théorie, évaluation et traitement » paru en 1993 auquel avait contribué quelques belges et français 
était la première parution francophone traitant de façon aussi complète de cette problématique et avait 
reçu, à ce titre, un bel accueil en Europe.  De nombreux européens répondirent donc présents à cette 
invitation au CIFAS   et affrontèrent les rigueurs de l’hiver québécois pour participer à l’événement.  
 

 La bibliothèque du Château Frontenac  
 
Encore fallait-il imaginer la suite… qui n’avait jusque-là pas encore été envisagée ! C’est probablement 
dans la bibliothèque du Château Frontenac que tout s’est décidé. 
 
En amont du congrès, un comité international informel regroupant des représentants de chaque pays 
francophone présent à Québec s’était progressivement constitué de manière assez spontanée au fil des 
échanges. Il consacra la perpétuation du CIFAS sur le mode bisannuel et l’alternance entre l’Europe et 
le Québec. La Belgique se proposa de prendre le relais et le premier CIFAS européen se déroula en 2003 
à Bruxelles. 
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Aux origines du CIFAS (suite) 
 

 L’éléphant a avalé la souris  
 
Le retour du CIFAS en terres québécoises en 2005 ne se fit pas sans difficultés. La collaboration entre le 
RIMAS et Pinel s’était dégradée, sur fond d’égos très forts et de rivalité « pour occuper le terrain » et 
pour obtenir les subsides. En 2005 le RIMAS fut mis de côté par la direction de l’Institut Philippe Pinel 
pour l’organisation du CIFAS à Gatineau ; selon un administrateur du RIMAS, « l’éléphant avait avalé la 
souris » ! 
 
Heureusement dans les années qui suivirent, la relation fut réparée, et évolua vers un partenariat plus 
équilibré. Le RIMAS et l’Institut national de psychiatrie légale Philippe Pinel travaillent désormais en 
bonne intelligence. 
 
Depuis presque 20 ans, la tradition des CIFAS est bien établie.  
 

Pourquoi le CIFAS ? : Résister, rassembler, dialoguer  
 
Une première explication concerne évidemment l’envie, voire la nécessité à la fin des années 90 de se 
mobiliser collectivement pour faire face à la problématique des violences sexuelles qui déferlait dans 
les tribunaux, les prisons et les lieux de soin ET de se décaler clairement de l’hégémonie behaviouriste 
anglo-saxonne qui notamment au travers de l’ATSA, régnait alors sur ce champ.  
 
Fédérer un espace scientifique francophone visait à créer un espace de réflexion et d’élaboration, à 
défendre la diversité et la pluralité des savoir-faire francophones dans la prise en charge des auteurs 
d’agressions sexuelles, mais aussi à permettre un large partage des cadres théoriques et à favoriser les 
possibilités d’expression au-delà de la disparité des pratiques et des conceptions cliniques. 
 
Cette volonté de rassemblement et de partage d’expériences était intense dans les prémices du congrès 
et trouva aussitôt son public. À l’arrivée des inscriptions et propositions de communications (souvenez-
vous, à l’Halloween 2000), les organisateurs ont été surpris par leur quantité et leur éclectisme… tout 
autant que par leur qualité variable !   Ainsi, la possibilité de faire dialoguer des intervenants de 
différents champs se profilait au mieux et le CIFAS fut structuré autour de 4 axes :  recherche, clinique, 
juridique et éthique. 
 
Dans une organisation qui reste la « marque de fabrique » des CIFAS, le congrès se déploya en multiples 
communications, ateliers, symposiums et conférences plénières. La liberté d’expression des orateurs 
comme des auditeurs permit le partage, la confrontation voire l’opposition des idées et des pratiques 
qui étaient escomptés à l’origine. Le CIFAS sortait d’un format académique traditionnel où prévaut 
souvent la seule transmission d’un savoir, ce qui lui a valu – et sans doute lui vaut encore – les critiques 
de certains. 
 
Là était le vœu des premiers organisateurs, il reste encore aujourd’hui d’actualité : rassembler au-delà 
des différences, s’enrichir des diversités pour apprendre les uns des autres avec humilité au profit bien 
sûr des patients justiciables et des pairs. 
 
Si le premier CIFAS en 2001 rassembla principalement des professionnels impliqués dans la prise en 
charge sanitaire et judiciaire des auteurs de violences sexuelles, les CIFAS suivants ont tout 
naturellement fait une place croissante au champ de l’accompagnement des victimes.  
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En voici la composition actuelle :  

BELGIQUE : Pierre Collart (CHU Charleroi- Université de Louvain), Yves Depauw (CHU Charleroi), 

Julien Lagneaux (UPPL)  

FRANCE :  Roland Coutanceau (AFTVS), Aurélie Maquigneau (AIUS), Anne-Hélène Moncany 

(FFCRIAVS), Odile Verschoot (ARTAAS) – présidente du CIP 

ITALIE :  Paolo Giulini (Unité de traitement intensif), Carla Maria Xella (CIPM)   

QUEBEC :  Benoit Dassylva (INPLPP), Francis Laroche (CTS) Stéphanie Leduc (RIMAS),  

Monique Tardif (UQAM) 

SUISSE :  Bruno Gravier (UNIL), Valérie Moulin (IPL/CHUV) – Secrétaire du CIP,  

Pascal Roman (UNIL), Marina Walter-Menzinger (CURML)  

Le premier chantier du CIP a été de réaliser un « document d’orientation pour l’organisation du Congrès 

International Francophone sur l’Agression Sexuelle » qui définit explicitement le cahier des charges 

logistiques et scientifiques du CIFAS et lui confère ainsi un label dont le CIP est le garant. Si chaque CIFAS 

offre son lot de nouveautés et d’innovations, la structure même du congrès reste identique et pérenne 

au cours des années. 

Le CIP constitue un creuset international, exclusivement francophone, dans le champ de la clinique et de 

la recherche en matière de violences sexuelles. Désormais, il tente d’insuffler à ce réseau une dynamique 

en continue d’un congrès à l’autre ; un comité restreint international est maintenant en charge de cette 

mission de communication et d’échanges.  

LE COMITE INTERNATIONAL PERMANENT DES CIFAS 
 

Depuis sa création, au cours de chaque CIFAS, les partenaires impliqués dans la dynamique des congrès 

se réunissent pour effectuer un bilan du CIFAS en cours et se projeter sur l’organisation des suivants.  

 

À l’initiative de Josée RIOUX (RIMAS), secondée par Martine CÔTÉ (Institut Philippe Pinel), le réseau 

historique informel qui s’était tissé depuis 1981 s’est constitué en « Comité International Permanent 

CIFAS » (CIP CIFAS) en 2014. D’emblée, le nombre des membres a été limité à une vingtaine, chacun 

ayant la responsabilité de représenter son institution et d’être l’interface avec son réseau national. Ainsi, 

le lien et la continuité entre les différents congrès sont assurés par ce comité.  
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QUÉBEC 2001 
Prévention, intervention, solutions à partager 

Organisateurs : Institut Philippe-Pinel de Montréal et 

le RIMAS (Regroupement des intervenants en 

matière d’agression sexuelle)  

Présidence : Jocelyn Aubut 

Présidence scientifique : André McKibben 

MONTREUX 2011 
Penser l’agression sexuelle 

Organisateurs : Service de médecine et de 
psychiatrie pénitentiaires (SMPP) du département 
de psychiatrie du centre hospitalier Universitaire 
vaudois/faculté de biologie et de médecine de 
l’UNIL, en collaboration avec l’Institut de 
psychologie, Faculté des SSP de l’UNIL 

Présidence : Bruno Gravier 

Présidence scientifique : Pascal Roman 

MONTRÉAL 2009 
L’agression sexuelle :  

Transformations et paradoxes 

Organisateurs : L’Institut Philippe-Pinel de Montréal 
et le RIMAS (Regroupement des intervenants en 
matière d’agression sexuelle) 

Présidence : Monique Tardif 

Présidence scientifique : André McKibben 

PARIS 2007 
Victimes et agresseurs, un autre regard sur  

les violences sexuelles en santé publique 

Organisateurs : Congrès co-organisé par la Ligue 
Française de Santé Mentale (LFSM, Paris, délégation 
AFTVS), l’Institut de Criminologie (Rennes) et 
l’ARTAAS (Association pour la Recherche et de 
Traitement des Auteurs d’Agressions Sexuelles) 

Présidence : Loïck M.Villerbu 

Présidence scientifique : Roland Coutanceau 

GATINEAU 2005 
Coopérer au-delà des frontières 

Organisateurs : L’Institut Philippe-Pinel de 

Montréal  

Présidence : André McKibben 

Présidence scientifique : Monique Tardif 

BRUXELLES 2003 
L’articulation des pratiques pour favoriser la 

plus grande intégration des aspects cliniques, 

judiciaires et éthiques 

Organisateurs : Communauté Wallonie-Bruxelles 

avec le soutien de la Commission communautaire 

française de la Région de Bruxelles-Capitale et de la 

Région wallonne 

Présidence : Claude Lelièvre 

Présidence scientifique : Françoise Digneffe 

CIFAS PASSÉS ET À VENIR   
La création d’un lieu de rassemblement pour partager expériences et préoccupations, et mettre en 

commun les différentes stratégies d’action est apparue comme une excellente initiative pour contribuer 

à l’amélioration de la prise en charge des auteurs et des victimes d’agressions sexuelles. Chaque CIFAS 

décline la thématique de son choix qui est maintenant validée par le CIP CIFAS. 
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QUÉBEC 2022 

25 AU 27 MAI 

Les visages classiques et émergents  

de l’agression sexuelle 

Organisateurs : RIMAS et l’Institut national de 

psychiatrie légale Philippe-Pinel 

Présidence : Franca Cortoni 

Présidence scientifique : Jean Proulx 

www.cifas2022.ca 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Prochain CIFAS… 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
À suivre dans un futur numéro de Cifas Info 

 

MONTPELLIER 2019 

Sexualités et transgressions : La question  
de l’autre - Lois, soins & préventions 

Organisateurs :  

 L’AIUS (Association interdisciplinaire post-

universitaire de sexologie) 

 L’AFTVS (l’Association française des 

thérapies des violences sexuelles) 

 L’ARTAAS (Association pour la recherche 

et le traitement des auteurs d’agressions 

sexuelles) 

 La FFCRIAVS (Fédération française des 

centres ressources pour les intervenants 

auprès des auteurs de violences sexuelles) 

Présidence : Mathieu Lacambre 

Présidence scientifique : Odile Verschoot et 

Roland Coutanceau 

 

 

 

 

MONTRÉAL 2017 

Quand la clinique rencontre la recherche 

Organisateurs : RIMAS (Regroupement des 

intervenants en matière d’agression sexuelle), 

l’Institut Philippe-Pinel de Montréal et le Groupe 

de recherche sur les agresseurs sexuels 

Présidence : Jean Proulx 

Présidence scientifique : Mireille Cyr 

CHARLEROI 2015 

L’agression sexuelle :  
Réalité multiples, approches adaptées … 

Organisateurs : Hôpital Vincent Van Gogh-Équipe 

EPCP-CHU de Charleroi 

Présidence : Yves Depauw 

Présidence scientifique : Pierre Collart 

QUÉBEC 2013 

Unicité – pluralité – complexité 

Organisateurs : L’Institut Philippe-Pinel de 
Montréal et le RIMAS (Regroupement des 
intervenants en matière d’agression sexuelle) 

Présidence : Benoit Dassylva 

Présidence scientifique : Ian Barsetti 

http://www.cifas2022.ca/

